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Les opinions exprimées ne représentent pas nécessairement la 
position officielle du gouvernement de l’Ontario.0 

Avec le soutien 
financier de 



Campagne Femmes ontariennes 
et droit de la famille (FODF) 
Cette campagne :  

 
o Donne de l’information sur les droits des 

femmes et sur les choix que leur offre le droit 
de la famille en Ontario  
 

o Est offerte en 14 langues, dans des formats 
accessibles, imprimés ou en ligne 
www.undroitdefamille.ca 
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Clause d’exonération de responsabilité 
légale 

 Cette présentation contient de l’information 
sommaire sur certains éléments de la loi et des 
processus juridiques à titre d’information 
générale et est à jour en date du mois  
d’octobre 2014.  

 Si une femme a des problèmes qui relèvent du 
droit, elle devrait obtenir des conseils juridiques 
d’une avocate ou d’un avocat. 
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Objectifs du webinaire 
 Présenter le concept de variations de bien-

être mental comme effets de la violence 
 Comprendre l’intervention en situation de 

crise 
 Offrir des pistes d'aide ou de solutions pour 

les femmes qui entament des procédures à la 
cour de la famille et qui ont des variations de 
bien-être mental 
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Plan de la présentation 
1. Les effets de la violence 
2. Informer les femmes sur les variations  

de bien-être mental 
3. L'intervention en situation de crise 
4. Accompagner une femme ayant des 

variations de bien-être mental devant la cour 
de la famille 
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Vidéo  
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Présentateur
Commentaires de présentation
https://www.youtube.com/watch?v=OxT4HaE-ZdM



A. Définition de la violence conjugale au 
moment de la séparation  

B. Les impacts de la violence conjugale sur  
le bien-être mental 

C. Les conséquences de la violence subie sur 
la qualité du bien-être mental 
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 1.  Les effets de la violence 
conjugale 



A. La définition de la violence conjugale (1/2) 
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 Dans le cadre de notre travail, il est important 
de bien comprendre en quoi consiste la 
violence faite aux femmes  

 La violence faite aux femmes a pour but de 
susciter la crainte, d'humilier et de contrôler la 
victime 

 Il peut y avoir de la violence dans la relation, 
au moment de la rupture ou par la suite  

Présentateur
Commentaires de présentation
La violence faite aux femmes n'est pas le fruit d'une perte de maîtrise de soi par l'agresseur; il s'agit plutôt de l'intention délibérée de contrôler une autre personne. L'agresseur a consciemment recours à des moyens verbaux, non verbaux ou physiques afin de contrôler la victime. Dans bien des cas, en dehors de la famille ou de la maison familiale, les conjoints violents ne sont pas agressifs ni violents envers les autres. 

La violence est commise de façon intentionnelle. En effet, même s'il existe un lien entre la violence faite aux femmes et divers facteurs comme la toxicomanie ou le stress, ces éléments ne causent pas la violence faite aux femmes. 





A. La définition de la violence conjugale (2/2) 
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À un moment où les enfants ont besoin de se 
retrouver dans un contexte où règnent la 
sécurité et le calme, leur mère est souvent 
épuisée, terrifiée à l'idée de les perdre et 
contrainte de démontrer ses compétences 
parentales à la cour ce qui n'aide personne à 
court ou à long terme.  
 

Présentateur
Commentaires de présentation

 
Les décisions rendues par la cour de la famille peuvent avoir d'importantes répercussions pour les femmes victimes de violence et leurs enfants.

63. 5 % de ces femmes ont signalé avoir craint pour leur vie durant le processus de la cour de la famille, car le conjoint continuait de leur faire subir de la violence et de les menace




 
B.  Les impacts de la violence conjugale 
 sur le bien-être mental (1/2) 
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Les femmes victimes de violence conjugale 
manifestent plus de symptômes de détresse 
psychologique.  

 

 Symptômes :  
Période de grande nervosité 
Irritabilité 
Dépression  
Anxiété 
Confusion 
Perte de mémoire 
Pensée suicidaire  

Présentateur
Commentaires de présentation
Les femmes victimes de violence conjugale, continuant de vivre avec leur conjoint ou étant séparées, manifestent plus de symptômes de détresse psychologique. 

Plusieurs de ces réactions psychologiques font l’objet d’étiquettes et de jugements sévères. Nous tenterons donc de réduire le plus possible les effets de cette stigmatisation touchant le bien-être mental sur les substances, en privilégiant un vocabulaire et une terminologie plus neutre que les termes utilisés dans le langage populaire et dans les institutions.

Les séquelles négatives au niveau du bien-être mental ne relèvent pas uniquement des caractéristiques personnelles de la femme. D’autres aspects importants comme l’agression, les réactions externe face au dévoilement, la recherche d’aide, et les normes socioculturelles ont tous une influence sur le bien-être psychologique de la femme. 

Il appert que la victimisation des femmes et la réponse sociale à leur dévoilement ont un effet cumulatif et ces deux éléments  contribuent à affecter le bien-être mental des victimes

Amplifications du sentiment de : d’impuissance/honte/et culpabilité




B. Les impacts de la violence 
conjugale sur le bien-être mental (2/2) 
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 La violence conjugale engendre des 
conséquences sur le bien-être mental. Outre le 
fait d’être exposées à un stress élevé, « un climat 
de violence familiale est une situation où règne 
l’inégalité, (…), ces conditions d’inégalité sont 
susceptibles de déclencher l’entrée des femmes 
dans un système de santé mentale».  

 
 Source : BCSTH, 2011, cité dans Ministère des Services sociaux et communautaires de l’Ontario, p.5. 

Présentateur
Commentaires de présentation
Malheureusement, trop souvent le milieu médical et psychiatrique a parfois de la difficulté à reconnaître les liens existant entre la violence faite aux femmes et les effets sur le bien-être mental. Les conséquences pour les femmes sont importantes  : Elles sont soignées pour une maladie alors qu’il s’agit d’une condition sociale ,leur état ne s’améliore pas et elles s’enfoncent alors dans une spirale sans fin. 



C. Les conséquences de la violence 
subie sur la qualité du bien-être 
mental  
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Les conséquences de la violence subie sur :  
 Le plan physique 
 Le plan émotionnel  
 La perception de leur valeur personnelle  
 Le niveau relationnel  

 
 Stratégies de survie VS les impacts du 

traumatisme  

Présentateur
Commentaires de présentation
Plan physique :   Problèmes digestifs/ Étourdissements et nausée/ Maux de tête et migraines/ Changement au niveau de l’appétit/ Maux de ventre inexpliqués/ insomnie jusqu’à la léthargie

Plan émotionnel : Culpabilité/ honte/ colère/haine / rage/ confusion / Trahison / peur/ impuissance / désespoir / isolement social et affectif/ se sentir « Folle», peur de prendre des décisions, angoisse

Perception de la valeur personnelle : Sentiment d’incompétence/ Perte de confiance en soi/ sentiment de désespoir/ Sentiment de haine de soi-même / faible estime de soi / Vouloir se détruire ou se blesser / difficulté à s’exprimer / doute sur sa capacité à prendre soin de ses enfants.

Niveau relationnel : peur des autres/ incapacité d’établir des relations significatives avec les autres/ réponse excessive aux besoins des autres/ peur de l’intimité et de la sexualité / manque d’habilités sociales/ comportement impulsifs…

Stratégies pour survivre à la victimisation  : 

 Faire usage de substances telles que l’alcool, les drogues, les médicaments 
 Modifier la réalité ou mentir
 Se créer un monde imaginaire où se réfugier
 Se distancer ou se déconnecter de ses sensations corporelles et de ses émotions
 Se faire du mal : se couper ou d’autre formes d’automutilation 
 Négliger ses besoins de santé ou encore se placer dans situations à risque
Tenter de se suicider
Vivre des difficulté liés à l’alimentation
 Éprouver des altérations des perceptions
 



C. Autres effets de la violence sur  
le bien-être mental  
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 La perception du monde (ou vision du monde) 
 Le sommeil 
 La dissociation  
 Le trouble de stress post-traumatique (TSPT) 
 
  

Présentateur
Commentaires de présentation
La perception du monde : 

Les traumatismes qui sont induits par l’humain, ou les traumatisme qui découlement d’une relation interpersonnelle auront un effet préjudiciable au cœur de ce système de croyances. Les traumatismes d’ordre interpersonnel impliquent un agresseur malicieux, quelqu’un qui a consciemment l’intention de faire du mal à une autre personne. Cette atteinte peut avoir un effet d’humilier la victime et d’ébranler son autonomie personnelle et la force de sa volonté de briser son estime de soi et sa confiance en un  monde constructif et bienveillant. 

Amène un sentiment de contrôle extrême ou bien de perte de contrôle 


Le sommeil 

Plusieurs femmes font état d’un changement dans la qualité de leur sommeil suite à la violence. 

Par exemple : Changement d’horaire de sommeil afin d’éviter l’agresseur, d’autres vivent des cauchemar, se réveillent en sueur, etc. 

Le trop ou pas assez de sommeil occasionne une baisse de productivité et de la qualité du fonctionnement au quoditien, une augmentation des accidents, et une baisse de la qualité de vie en général. 

La capacité d’introspection et de prise de conscience sont grandement affectées par le manque de sommeil, alors qu’elles sont des éléments très importants pour les femmes violentées en milieu conjugal, car elles ont besoin de faire de la résolution de problèmes pour accroître leur sécurité et celle de leurs enfants. Ne recevant pas assez de repos leur corps peut tomber malade… la tête et l’esprit aussi.

Répercussions du manque de sommeil : 

Le développement de problèmes de bien-être mental et de santé physique suite à la violence du ou de la partenaire intime (et ajoutons: ou de toute personne ayant fait subir une forme ou une autre de violence) 
Une capacité réduite à penser à un plan de sécurité et le suivre
Une capacité réduite à se pencher sur un plan de traitement ou de rétablissement et les besoins de santé de façon générale. 

La dissociation 

La dissociation est vue comme un mécanisme de survie où la jeune fille ou la femme exposée à des actes de violence ne peut tolérer la souffrance physique, psychologique ou émotionnelle et ainsi, tentera de se couper de celle-ci en perdant contact avec son corps, des dimensions d’elle-même et parfois la réalité. 

Trouble de stress post-traumatique (TSPT)

Critères du trouble : 
Avoir vécu un événement qui a été perçu comme une menace à la vie ou à l’intégrité physique
L’événement a provoqué chez la personne une réaction de peur intense, d’impuissance et d’horreur
La personne évite fortement les éléments associés à l’événement ou se sent émoussée émotionnellement
La personne présente des signes d’hyperactivité, neurovégétative, par exemple:  de la difficulté à s’endormir ou de concentration, de l’hypervigilance, ou des réactions de sursaut exagérées. 
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2. L’intervention en situation de crise 

A. Mise en situation  
B. Est-ce une situation de crise ?  
C.Éléments d’une situation de crise 
D.Processus d’une situation de crise 
E. Profil d’une personne en situation de crise 
F. L’intervention en situation de crise 

 
 



A. Mise en situation  
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Louise vous téléphone. Elle s’est fait agresser par 
son partenaire la veille. Sa belle-sœur a dit 
d’appeler, car elle a dû se réfugier chez elle avec 
sa fille de quatre ans pour se protéger. Elle ne veut 
pas se rendre à l’hôpital ou aller à la police parce 
qu’elle a peur. Elle a peur de perdre sa fille. Elle dit 
qu’elle a réussi par le passé à calmer son conjoint 
mais il l’a tellement frappée cette fois-ci qu’elle ne 
sait plus quoi faire. Elle ne sait plus où aller.  
Elle pleure sans arrêt et vous semble désorientée.  

 
 

Présentateur
Commentaires de présentation
Analyse et lien entre la première partie et la partie suivante (Droit de la famille) 



B. Est-ce une situation de crise ?  
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• La femme semble-t-elle anxieuse, 
désorganisée dans ses pensées ?  

 Semble-t-elle éprouver une grande difficulté à 
se rappeler des évènements récents ou de 
l’ordre dans lequel ils se sont produits ?  

 Se sent-elle perdue ?  
 Semble-t-elle tellement émotive qu’elle arrive 

mal à maîtriser ses larmes, ses peurs ?  
 

Présentateur
Commentaires de présentation
Le but de l’intervention en situation de crise est d’interrompre l’état de désorganisation et de désorientation que vit l’usagère et de l’aider à regagner un sentiment de contrôle sur elle-même et sur sa situation afin qu’elle puisse retourner à un état de fonctionnement au moins équivalent et au mieux supérieur à ce qu’il était avant la crise 

L’intervenante doit aider l’usagère à atteindre un niveau de calme et de réorganisation mentale et émotionnelle. 




C. Éléments d’une situation de crise 
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 Stratégies d’adaptation (coping mechanism) 
sont d’ordre :  
 affectif  
 cognitif  
 comportemental  

 
Chaque femme tentera de développer ses 
propres stratégies afin de faire face à la violence 
qu’elle connaît et afin de se maintenir dans un état 
d’équilibre.  

Présentateur
Commentaires de présentation
Affectif( en tentant de discuter de la situation, en parlant de ce qui a été vécue ou de ce qui ne va pas, etc. )

Cognitif ( en minimisant la situation, en rationalisant le comportement, en trouvant un sens à l’évènement, etc.  Et 

Comportemental (en faisant davantage, en consommant de l’alcool en s’isolant, etc.) 

Ces stratégies fonctionneront tant et aussi longtemps que l’usagère ne trouvera plus de stratégies aptes à la garder en équilibre ( variations de bien être mental) 




D. Processus d’une situation de crise 
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Présentateur
Commentaires de présentation
Événement crucial : Choc externe ou un changement interne ou prévisible ou non  : par exemple une série de menaces que l’agresseur enlèvera l’enfant ce qui cause un déséquilibre et une réaction de la peur de perdre son enfant à jamais. Donc l’événement crucial ici est la violence psychologique exercé contre elle
État de vulnérabilité : Cette menace face à son autonomie, intégrité place la femme dans un état de vulnérabilité. En déséquilibre, la femme ne trouve pas de stratégie de solution pour s’adapter à la situation. Le stress monte et finie pas brouiller sa perception de la réalité. / sa vision du monde. Lorsqu’une femmes est en état de vulnérabilité, elle a de la difficulté à juger sa situation objectivement et les sentiment qu’elle ressent vont contribuer à accroître la tension qui, à la longue, devient de plus en plus difficile à éliminer. Si elle trouve les moyens de solutionner son problème, elle retrouvera alors l’équilibre. 
Facteur déclencheur : Le dernier maillon entre l’état de vulnérabilité à l’état de déséquilibre : C’est le moment où on ne sait plus quoi faire.  ( par exemple la découverte que le passeport de l’enfant est manquant) 
État de crise : C’est le déséquilibre. Période de problèmes intenses : C’est le moment où les usagères tenteront de fuir, désireront mourir, s’auto-mutileront, utiliseront des substances illicites pour diminuer la douleur, la tension. 

Réintégration ou  résolution de la crise : Une  forme de réorganisation se produit. On ne peut tolérer longtemps sans dommage se déséquilibre toutefois, en situation de violence bien souvent la tolérance des femmes est incommensurable. Pour certaine, la solution par exemple pourrait être de se taire et faire comme avant, d’autres fuiront le foyer et reviendront. 

Ce processus de situation de crise est important car il permet aux intervenantes de trouver des solutions adaptées aux femmes.

Prendre le temps de définir les éléments du problème – Reconnaître leurs émotions, prendre des décisions et trouver des solutions à la situation.
Comprendre les conflits et les réactions engendrées par la crise
Développer des ressources et du soutien
Devenir moins vulnérables pcq’elles comprennent le cycle de la violence


	
	




E. Profil d’une personne en situation 
de crise 
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 Un déséquilibre psychologique 
 Un état de stress imprévu dont la charge émotive  

est forte 
 Une grande vulnérabilité et de la dépendance 
 Une incapacité cognitive à percevoir la situation réelle 
 Des comportements régressifs : somatisation, fuite, 

déni 
 Des manifestations de troubles physiques qui peuvent 

entraîner des troubles psychosomatiques 
 Une domination des sentiments 
 Autres 

Présentateur
Commentaires de présentation
Se regroupent selon les différentes sphères de la vie  des femmes : 

Comportementale – gestes /actes/ comportements habituels utilisés pour répondre aux stresseurs
Affective – dépression / anxiété et tous sentiments exprimés ou non
Somatique – niveau physique
Interpersonnelle- la nature et la qualité des relations
Cognitive : les pensées, images de la réalité, voire hallucinations

Évaluer l’impact de la crise sur les sphères et jouer avec les forces et faiblesses de ses sphères pour influencer les autres. Par exemple elle ne dort plus, à mal à la tête et sa sphère affective est altéré créer un plan de sécurité pourrait être une solution pour la recherche d’équilibre. 



F. L’intervention en situation de crise 
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1. Créer un contact psychologique 
2. Commencer par ici et maintenant 
3. Permettre l’expression des émotions 
4. Examiner les dimensions du problème 
5. Identifier l’urgence de la situation et 

s’assurer de la sécurité  
6. Évaluer la situation dans son ensemble 
7. Explorer les solutions possibles 
8. Aider l’usagère à prendre une action 

concrète 



A. Les enjeux juridiques et variations de bien-être 
mental 

B.  La compréhension de l’intérêt véritable de 
l’enfant 

C. Les services gouvernementaux 
D. Quelques pistes de solutions… 
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3. Les variations de bien-être 
mental et le droit de la famille 

Présentateur
Commentaires de présentation
« La plupart des compétences que vous possédez peuvent servir à aider les femmes qui vivent de la détresse psychologique ont également besoin d’une oreille attentive, d’une approche sans jugement, d’une reprise de pouvoir et d’information » Greater London Domestic Violence Project 




A. Les enjeux juridiques et  
les variations de bien-être mental  
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 Dans notre société, nous savons que  

les étiquettes psychiatriques ou sociales 
produisent des effets non négligeables chez  
les personnes qui sont ainsi désignées. 

Présentateur
Commentaires de présentation
Malheureusement, trop souvent le milieu médical et psychiatrique a parfois de la difficulté à reconnaître les liens existant entre la violence faite aux femmes et les effets sur le bien-être mental. Les conséquences pour les femmes sont importantes  : Elles sont soignées pour une maladie alors qu’il s’agit d’une condition sociale ,leur état ne s’améliore pas et elles s’enfoncent alors dans une spirale sans fin. 

Souvent les femmes en sont venues à définir leur identité en fonction de ces étiquettes, lesquelles influencent entre autres, leur valeur personnelle, leur estimes de soi, leur perception d’elle-même, leur sentiment d’être capable de s’en sortir ou de reprendre en main le contrôle de leur vie. 



B. La compréhension de l’intérêt 
véritable de l’enfant 
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 L’usagère confrontée à une telle situation 
devra démontrer à l’aide de preuves tangibles 
qu’elle est en capacité d’assumer son rôle de 
parent. 

 
 À l’aide d’exemples concrets, l’usagère devra 

présenter son plan parental, en expliquant 
bien que les effets de la violence n’affectent 
en rien sa capacité à être mère.  

 
  
  

Présentateur
Commentaires de présentation
 
Bien-fondé d’une requête
24.  (1)  Le bien-fondé d’une requête relative à la garde ou au droit de visite présentée en vertu de la présente partie est établi en fonction de l’intérêt véritable de l’enfant, conformément aux paragraphes (2), (3) et (4). 2006, chap. 1, par. 3 (1).
Intérêt véritable de l’enfant
(2)  Le tribunal prend en considération l’ensemble de la situation et des besoins de l’enfant, notamment :
a) l’amour, l’affection et les liens affectifs qui existent entre l’enfant et :
(i) chaque personne qui a le droit de garde ou de visite, ou qui demande la garde ou le droit de visite,
(ii) les autres membres de la famille de l’enfant qui habitent avec lui,
(iii) les personnes qui soignent et éduquent l’enfant;
b) le point de vue et les préférences de l’enfant, s’ils peuvent être raisonnablement déterminés;
c) la durée de la période pendant laquelle l’enfant a vécu dans un foyer stable;
d) la capacité et la volonté de chaque personne qui demande, par requête, la garde de l’enfant de lui donner des conseils, de s’occuper de son éducation, de lui fournir les objets de première nécessité et de satisfaire ses besoins particuliers;
e) le projet que chaque personne qui présente une requête en vue d’obtenir la garde de l’enfant ou le droit de visite met de l’avant concernant les soins à donner à l’enfant et son éducation;
f) le caractère permanent et stable de la cellule familiale où l’on propose de placer l’enfant;
g) l’aptitude de chaque personne qui demande, par requête, la garde ou le droit de visite à agir en tant que père ou mère;
h) les liens du sang ou les liens établis en vertu d’une ordonnance d’adoption qui existent entre l’enfant et chaque personne qui est partie à la requête. 2006, chap. 1, par. 3 (1); 2009, chap. 11, art. 10.
Conduite antérieure
(3)  La conduite antérieure d’une personne est seulement prise en considération :
a) soit conformément au paragraphe (4);
b) soit si le tribunal est convaincu que la conduite est par ailleurs pertinente pour ce qui est de l’aptitude de cette personne à agir en tant que père ou mère. 2006, chap. 1, par. 3 (1).
Violence et mauvais traitements
(4)  Lorsque le tribunal évalue l’aptitude d’une personne à agir en tant que père ou mère, il examine si elle a jamais usé de violence ou infligé des mauvais traitements à l’endroit de l’une des personnes suivantes :
a) son conjoint;
b) le père ou la mère de l’enfant visé par la requête;
c) un membre de sa maisonnée;
d) un enfant quelconque. 2006, chap. 1, par. 3 (1).
 




C. Les services gouvernementaux  
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Certains services pourraient être proposés pour 
soutenir le témoignage de l’usagère quant à sa 
capacité à endosser le rôle de parent, tels que : 
 

 Le bureau de l’avocat des enfants 
 L’opinion experte de psychiatre et 

psychologue 
 Les témoignages écrits d’intervenantes  
 La société d’aide à l’enfance (SAE)  



Quelques pistes de solutions 
possibles…(1/2) 
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 Juridiques 
 

Expliquer l’historique de violence et ses effets 
(explorer avec l’usagère)  

Démontrer son rôle en tant que parent  
Démontrer que les effets de la violence sont 

reliés au comportement contrôleur et violent de 
l’agresseur et ses effets possibles sur l’enfant 



Quelques pistes de solutions 
possibles… (2/2) 
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 Intervention  
 

Avancer un jour à la fois  
Évaluer avec l’usagère où elle se sent par 

rapport à la procédure 
Prendre le temps nécessaire pour exprimer 

les craintes et inquiétudes 
Ne pas minimiser ses sentiments 
 
 

 

 



L’institut de formation en matière de violence faite aux 
femmes : http://www.formationviolence.ca 
•Module 3.1 : Violence conjugale  
• Module 3.4 : Un triple défi : Violence faite aux femmes, 
bien-être mental et usage de drogue, d’alcool ou de 
médicaments 
•Module 4.3 : Intervention en situation de crise 
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Bibliographie  



Ce webinaire sera disponible sous peu  sur 
www.undroitdefamille.ca et www.droitsdesfemmes.ca, 
section réservée 

 

Remerciement spécial à notre invitée :  
Johanne Ouimette 

 
AOcVF- octobre 2014 28 

Après ce webinaire …  

http://www.undroitdefamille.ca/�
http://www.droitsdesfemmes.ca/�
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